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Questionnaire 

70e anniversaire de la participation du bataillon français de l’ONU en Corée 

 

        Nom : Terol                                            Prénom : Robert 

        Date de naissance : 02/02/1933                    Lieu de naissance : Salé (Maroc) 

        Date d’arrivée en Corée : 15/04/1952   Date de départ :  03/05/1953 

Affectation au sein du Bataillon : Groupe de combat 

        Blessures : - 

        Citations : Théâtres d’opérations extérieurs 

 

 Décorations : décoration du bataillon – médaille militaire 

 

 

1) Dans quel contexte et pourquoi êtes-vous parti en Corée ? 

A 18 ans, j’avais un véritable désir d’aventure. 

 

2) Quelle a été la réaction de votre famille, conjoint, proches ? 

Mon père a eu une bonne réaction. Ma mère a réagi avec émotion car elle avait peur de la mort.   

Mon beau-père, communiste, a signifié son sentiment anti-américain. 

 

3) Quel souvenir conservez-vous de votre arrivée dans la péninsule ? 

J’étais d’abord soulagé d’arriver. Nous avons été accueillis par la musique américaine. Je fus surpris   

de voir un pays assez pauvre. 

 

4) Comment s’est passée l’incorporation et la coopération avec les Américains,  

et plus particulièrement avec ceux de la 2e division d’infanterie ? 

Elle s’est très bien passée. 
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5) Parmi tous les combats dans lesquels le bataillon français a été engagé,   

quels sont ceux auxquels vous avez pris part et lequel vous a le plus marqué ? 

J’ai participé aux batailles de T-Bone et d’Arrowhead.  

Le souvenir qui m’a le plus marqué est lorsque je faisais partie d’une patrouille de reconnaissance dans le 

no-man’s-land. Nous sommes restés sous le feu de l’artillerie pendant environ 1 à 2 heures au crépuscule.  

Lors de mon premier contact avec la guerre, j’étais dans un blockhaus avec un groupe de combat en 

attente d’une sortie. Nous avons été violemment entourés d’explosions d’obus chinois, mais 

heureusement aucun ne nous a atteint. 

 

6) Pourriez-vous nous décrire, à travers une anecdote ou un épisode en particulier,   

la vie au sein du bataillon français ? 

La vie se déroulait, alternant les périodes actives oppressantes sous les bombardements et les moments 

plus calmes qui permettaient de se remettre en forme. 

 

7) Quel accueil vous ont réservé les populations civiles coréennes ? 

Un très bon accueil, les Coréens étaient très souvent sympathiques. 

 

8) Quels souvenirs gardez-vous de vos permissions au Japon ? 

Le bon accueil des Japonais qui nous permettait d’oublier complètement le front. 

 

9) Quel souvenir conservez-vous des soldats coréens incorporés à vos côtés ? 

Dans notre compagnie, il y avait un Coréen du Nord passé de notre côté. Les relations étaient très bonnes. 

 

10)  Quels étaient vos sentiments à l’égard de vos ennemis … ? Nord-Coréens ? Chinois ? 

Je n’avais pas de haine envers eux.  
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11) Quel sentiment vous habite au moment de la signature de l’Armistice le 27 juillet 1953 ? 

J’étais content pour les Coréens. 

 

12) Avez-vous ensuite rejoins l'Indochine avec le Régiment de Corée ? 

Non.  

 

13) Selon vous, comment honorer et transmettre la mémoire du bataillon français de l’ONU 

aujourd’hui ? Œuvrez-vous personnellement en ce sens ? 

Il faut maintenir l’Association Nationale des Forces Françaises de l'ONU et du Régiment de Corée 

(A.N.A.F.F. ONU Corée). 

Je transmets moi-même cette mémoire à mes enfants et petits- enfants. 

 

14) Etes-vous retourné en Corée ? Si oui, quand, et quelles ont été alors vos impressions ? 

Non, mais 4 de mes petits enfants ont participé au camp pour la paix organisé par le gouvernement 

coréen. 


